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EDITO sommaire

Christophe Béchu 
Président d’Angers Loire Métropole

2018, année spectaculaire 
pour l’emploi !

À la mi-octobre, j’ai accueilli 
à Angers les dirigeants de Leroy 
Merlin.

Cette entreprise a fait le 
choix d’installer une plateforme 
logistique sur notre territoire, 
dans le parc d’activités de 
l’Atlantique, afi n d’approvisionner 
ses magasins situés dans le Grand 
Ouest. Le site sera opérationnel 
dès le début de l’année prochaine, 
avec à la clef l’embauche de plus de 150 salariés dans les 
prochains mois.

Cette annonce fait suite à plusieurs autres bonnes 
nouvelles économiques pour notre agglomération, que 
j’ai rendues publiques ces derniers mois : Action, Coriolis, 
Verisure…

Chaque fois, ces arrivées se traduisent par des 
investissements, profi tables à l’économie locale, et surtout 
par des créations d’emplois, dont les Angevins sont les 
premiers bénéfi ciaires.

En 2018, 1 500 emplois auront ainsi été créés en moins 
d’un an par des arrivées d’entreprises ! Cela ne s’était 
jamais vu à Angers au cours des dernières décennies. 
Et c’est sans compter les créations d’emplois dans des 
entreprises déjà implantées sur le territoire.

Notre réussite est le fruit d’un travail collectif qui 
s’appuie à la fois sur notre force de conviction et sur 
notre persévérance.

Elle confi rme, d’une part, que notre territoire a 
retrouvé l’attractivité économique qu’ il avait perdue. 
Dans les classements des villes où il fait bon vivre, 
Angers s’impose sur la plus haute marche des podiums. 
C’est désormais vrai aussi quand les entreprises scrutent 
l’horizon et cherchent à investir.

Cette réussite conforte, d’autre part, la stratégie en 
matière de développement économique qui est la nôtre 
depuis 2014. La mobilisation des élus et des services, 
notamment au travers de notre agence Aldev, nous 
permet d’être plus effi caces et plus innovants.

Depuis notre élection, nous œuvrons sans relâche, 
avec la nécessaire discrétion que ce travail impose, avec 
également beaucoup d’humilité et de détermination.
Ces efforts sont aujourd’hui récompensés.

Le développement économique et l’emploi sont la 
priorité de notre mandat. L’état d’esprit qui nous anime, 
la volonté qui nous guide restent les mêmes : faire gagner 
notre territoire, faire gagner les Angevins !
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La MAIF a ouvert cet été un centre de relation client dans l’immeuble Quatuor 3  
de Cours Saint-Laud avec 60 emplois à la clé (ci-dessus). Pour permettre aux habitants 

et demandeurs d’emploi de profiter de ces créations d’emploi en cours ou à venir, Angers 
Loire Métropole, en lien avec Pôle Emploi, développe des journées de découverte des 

métiers en tension et des jobdatings, comme récemment à la Roseraie (ci-dessous). 

D
epuis le début de l’année, une série de “bonnes 

nouvelles” liées à l’arrivée d’entreprises exté-

rieures est venue soutenir l’activité du bassin 

d’emploi angevin. La dernière en date provient 

de Leroy Merlin qui, le 22 octobre, annonçait 

son implantation dans la nouvelle plateforme logistique 

XXL sur la zone d’activités de l’Atlantique, à l’Ouest du 

territoire. 150 emplois sont à la clé (lire en page 8). Avant 

cela, le 11 octobre, Coriolis Service, le spécialiste de la re-

lation client, confirmait le choix d’Angers pour 

ouvrir, dès début 2019, son nouveau centre 

de contact accompagné de “la création de 

300 emplois d’ici au printemps 2019”. Coriolis 

s’installera rue du Château-d’Orgemont,  à la 

Roseraie, dans le même bâtiment que le leader 

européen des alarmes connectées Verisure. En 

janvier, cette enseigne y lancera en effet un 

nouveau centre de télésurveillance, le 3e en 

France, où on pourra compter “une centaine de 

collaborateurs dès la fin 2019”, avec la pers-

pective d’atteindre les 500 emplois à terme. 

Avant l’été déjà, les Angevins avaient senti les 

planètes s’aligner dans un contexte national de 

reprise économique. Début juin, le Néerlandais 

Action – leader sur le marché du discount non 

alimentaire – dévoilait la construction d’une 

plateforme logistique de 56 000 m2 à l’entrée 

Est d’Angers, en bordure de l’autoroute, pour 

accompagner le déploiement de ses boutiques 

dans le Grand Ouest. 550 emplois minimum y 

seront créés courant 2020.

Logistique et centre relation client
La logistique, les centres de contact : des sec-

teurs pour lesquels Angers et son territoire 

sont particulièrement bien référencés. La 

proximité avec Paris et les villes du Grand 

Ouest, le réseau autoroutier, l’adéquation de 

la main-d’œuvre et l’accompagnement dé-

ployé par Aldev, l’agence de développement 

économique d’Angers Loire Métropole, ont 

permis au territoire de décrocher ces contrats au béné-

fice de l’emploi. “On en parle moins mais les entreprises 

endogènes participent largement à cette croissance sur 

notre territoire”, précise Jean-Pierre Bernheim, vice-pré-

sident d’Angers Loire Métropole en charge de l’Emploi et 

du développement économique. Et ce n’est pas tout. “Les 

chantiers décidés par Angers Loire Métropole comme le 

tramway, la rénovation urbaine entre autres, mais aussi 

par le CHU, l’Université, les bailleurs sociaux et les acteurs 

privés, feront de notre agglomération un grand pour-

voyeur d’emplois dans le BTP au moins jusqu’en 2022 

(lire en page 9). Les efforts fournis pour faire rayonner 

notre territoire portent leurs fruits. Angers est devenue 

plus attractive, c’est indéniable.” Q

Emploi,
une année 
record
Action, Verisure, Coriolis, Leroy 
Merlin…, depuis le début de 
l’année, l’annonce de la création 
de plus de 1 500 emplois par 
des entreprises extérieures au 
territoire confirme le dynamisme 
et l’attractivité retrouvés du bassin 
angevin. Une croissance à laquelle 
participent aussi largement les 
entreprises déjà présentes. 
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Journée “Avenirs 
numériques” 

Les 

établissements 

d’enseignement 

supérieur 

angevins 

proposeront 

une journée 

d’expression 

et de réflexion 

citoyennes 

autour 

des questions de société induites 

par le numérique, le 24 novembre, 

à l’Université d’Angers. Quatre 

conférences-débats et pitchs aborderont 

la question des robots humanisés, 

de l’éthique, des relations humaines, 

du vieillissement, de l’agroécologie, 

de la smart city, du recrutement...

Le public est aussi invité à découvrir 

des métiers du numérique lors de 

démonstrations et ateliers, animés  

par les étudiants partenaires.

C
C
I2

1

/// Réflexions citoyennes sur un monde connecté ///
 CONFÉRENCES-DÉBATS / PITCHS DE CHERCHEURS

/// Travailler demain dans la filière numérique ? ///
RENCONTRES / ATELIERS / SHOWROOM

Avenirs
  numériques

Université d’Angers / Campus Saint-Serge 
# AvenirsNumériques . www.connectedweek-angers.fr

C
o

n
c

e
p

ti
o

n
 g

ra
p

h
iq

u
e

 :
 D

ir
e

c
ti
o

n
 d

e
 l
a

 c
o

m
 U

A
  
| 

Im
p

re
ss

io
n

 :
 W

e
st

g
ra

p
h

y
 |

 C
ré

d
it
 p

h
o

to
 :

 U
A

 -
 F

re
e

p
ik

24 novembre 2018
12H //// 17H30 GRATUIT / TOUT PUBLIC

Journée
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Connected Week : comment mieux  
comprendre la révolution numérique

I
nitiée dans le cadre du World electro-

nics forum l’an dernier, la Connected 

Week va, du 17 au 24 novembre, 

mobiliser professionnels, experts, 

professeurs, étudiants et acteurs 

locaux autour de l’internet des objets 

et du “smart world”. Parmi ceux-ci, le 

CHU, We Network, Angers Technopole, 

Terre des sciences, ADN’Ouest, Cap’tronic, 

le Chabada, AtlanGames, l’association 

100 000  entrepreneurs, Femmes du 

Digital Ouest… L’enjeu sera double. Dans 

un premier temps : illustrer auprès des 

collégiens, lycéens, étudiants et du public, 

les transformations liées au numérique. 

Dans un second temps : confirmer l’excel-

lence du territoire en matière de numé-

rique et d’électronique. 

40 animations
Avec les rendez-vous Connected 

Kids#2  dédiés au numérique, aux 

sciences et aux écrans, les plus jeunes 

aussi seront concernés sous forme 

d’initiations et d’ateliers pratiques ou 

stands démo. Inventer de nouveaux jeux 

vidéo, découvrir les métiers du numé-

rique, quel rapport entre la science et 

le numérique, qu’est-ce que la santé 

connectée, comment se construit un 

objet connecté, du prototypage à sa 

fabrication, quels seront les enjeux 

du numérique sur la santé en agricul-

ture , à quoi ressemblera le commerce 

de demain… 

Près de quarante animations et ren-

contres professionnelles seront pro-

posées pendant cette semaine. Elles 

seront notamment organisées par 

l’Université d’Angers, l’École supé-

rieure des agricultures (Esa), l’Éséo, 

grande école d’ingénieurs généralistes, 

l’Essca, l’IMIE, l’école de la filière du 

numérique, MyDigitalSchool, Campus 

Tech, l’Ésaip, l’Université catholique  

de l’ouest et le campus des Arts et 

Métiers d’Angers. Q

www.connectedweek-angers.fr

La Boutique de demain sera à découvrir du 17 au 24 novembre, esplanade de la Gare à Angers. 

 actu métropole

Pour comprendre les enjeux de la révolution numérique dans  
les domaines de l’industrie, de la santé et de l’agriculture, les étudiants, 
les professionnels et le public ont rendez-vous à la Connected Week.
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en bref
Municipales

Jérémy Girault est 

le nouveau maire de 

Savennières. Il succède à 

Jacques Chambrier suite 

aux élections municipales 

du 23 septembre. 

Enseignement 
supérieur

STUDYRAMA REVIENT  
AU PARC-EXPO
Studyrama organise le 

12e salon Formathéque 

au Parc-Expo d’Angers, 

les 30 novembre (de 9 h à 

17 h) et 1er décembre (de 

9 h 30 à 17 h 30). Destiné 

aux élèves de Terminale et 

aux étudiants, il permet de 

s’informer sur les différentes 

écoles et formations du 

bac à bac+5. Entrée libre. 

Sport 
44E CROSS DU COURRIER  
DE L’OUEST À PIGNEROLLE
La 44e édition s’élancera 

le 11 novembre dans le 

parc de Pignerolle à Saint-

Barthélemy-d’Anjou.  

Au programme : 17 courses 

dont la course des familles 

(950 m) rebaptisée “course 

de la paix” à l’occasion 

du 100e anniversaire 

de l’Armistice. 

www.courrierdelouest.fr

Salon
VINS ET GASTRONOMIE 
Du 24 au 26 novembre, 

les viticulteurs et les 

professionnels de la 

gastronomie donnent 

rendez-vous au public pour 

leur 25e salon, au parc-expo. 

Cette année, le chocolat 

sera à l’honneur. Sur place, 

sommeliers, chefs de renom, 

pâtissiers et blogueurs 

culinaires animeront 

des ateliers, et aussi 

conférences, dégustations, 

accords mets et vins.

La filière du végétal à Plant Event
Les 7 et 8 novembre, la 1re édition de Plant Event, le nouvel événement 
prospectif de la filière du végétal organisé par Végépolys, se tiendra à 
Terra Botanica. Conférences, tables-rondes, ateliers : c’est un programme 
riche qui attend les professionnels et leurs partenaires pour mieux appré-
hender le végétal de demain. Le thème de cette édition sera “L’humain 
au cœur du végétal”. Angers Loire Métropole est un des principaux par-
tenaires de Plant Event, tout comme son agence de développement éco-
nomique Aldev et la Ville d’Angers. 

Programme, informations et inscriptions sur www.plant-event.com

Le saviez-vous ?

Pour la 4e année, le festival Premiers 

Plans et Angers Loire Métropole, en lien 

avec les communes du territoire, lancent 

deux concours ouverts aux amoureux 

du cinéma. Le premier, une nouveauté, 

“Angers Loire Minute Films”, consis-

tera à réaliser un film d’une minute 

maximum sur le thème “La minute la 

plus…”. Le second concours “Émotions 

partagées” fera appel à l’analyse des 

cinéphiles qui auront à rédiger une 

critique de 2 000 signes maximum du 

court-métrage “Pourquoi j’ai écrit la 

Bible”, d’Alexandre Steigner, primé au 

festival 2018 et disponible en ligne. 

Les participants ont jusqu’au 2 décembre 

minuit pour déposer leurs proposi-

tions dans leurs mairies respectives. 

Les gagnants seront sélectionnés par 

les communes, puis par les internautes 

et seront annoncés en ouverture du 

festival Premiers Plans, le 25 janvier 

prochain. Q

www.premiersplans.org ou écrire 
à actionculturelle@premiersplans.org

Deux concours cinéma  
avec le festival Premiers Plans

Salon du cheval  
du 9 au 11 novembre

Le cheval et le monde équin seront de nouveau à 

l’honneur au parc des expositions d’Angers. Avec 

160 exposants, tous les secteurs de la filière seront 

représentés. Entre autres animations, à noter des 

démonstrations de voltige, dressage, carrousel, trec, 

présentation de races... Pour cette 3e édition, le salon 

ouvrira en nocturne le vendredi jusqu’à 22 h, avec des 

démonstrations de voltige par les champions  

du monde de la discipline. 

www.salon-cheval-angers.com 
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720 tonnes, 135 m de long, le pont 

des Arts-et-Métiers a commencé à 

prendre forme à proximité de la place 

Molière, le 15 octobre, à l’occasion 

d’une première opération dite de 

“poussage”. Les quarante premiers 

mètres ont ainsi été glissés pour 

trouver appui sur les béquilles qui 

s’élèvent au-dessus de la première 

des deux piles construites dans le 

lit de la rivière. L’opération sera 

renouvelée courant novembre et c’est 

début janvier que l’ouvrage devrait 

relier les deux rives. Suivront les 

aménagements sur le tablier du pont 

dans le but de l’ouvrir aux piétons et 

aux vélos au début de l’été 2019.

Il invente des jardins qui se mangent
David Trigolet surfe sur la vague de l’agricul-

ture urbaine par passion et conviction. Ingénieur 

paysagiste, diplômé du Fresne et d’Agrocampus, 

il crée voici trois ans Potag’Home, fondée sur 

cette vision “d’allier le beau au bon”, “l’utile à 

l’agréable”. C’est ainsi qu’il conçoit, réalise et 

entretient des jardins comestibles sur les toits, 

les balcons, les terrasses, chez les particuliers, 

dans les entreprises, chez des restaurateurs…

Petits fruits, légumes, céréales, végétaux, fleurs 

comestibles : la palette est large et l’assiette 

prometteuse. “Je m’adapte à tous les terrains 

dans l’idée d’amener le moins de matériel pour 

aménager les jardins. Ma démarche s’inscrit 

dans la préservation de la biodiversité et l’anti 

gaspillage”, souligne-t-il. David peut aller plus 

loin en aménageant des composteurs, nichoirs 

à oiseaux, ruches. Remarqué au festival inter-

national de Chaumont-sur-Loire puis à Annecy 

pour son jardin mandala, David développe des 

propositions d’envergure. Il a notamment pos-

tulé pour la réhabilitation d’une parcelle des 

jardins “en broderie” du château de Vaux-le-

Vicomte. Son souhait serait aussi de promouvoir 

le jardin comestible comme support thérapeu-

tique auprès des établissements spécialisés 

ou encore de rejoindre la mise en œuvre de 

certains projets urbains retenus dans le cadre 

d’Imagine Angers. Q

www .  potaghome  . fr

Le premier tronçon du pont des Arts-et-Métiers lancé 
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David Trigolet a créé son entreprise Potag’Home il y a trois ans à Angers.
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D
epuis le début de l’année, une série de “bonnes 

nouvelles” liées à l’arrivée d’entreprises exté-

rieures est venue soutenir l’activité du bassin 

d’emploi angevin. La dernière en date provient 

de Leroy Merlin qui, le 22 octobre, annonçait 

son implantation dans la nouvelle plateforme logistique 

XXL sur la zone d’activités de l’Atlantique, à l’Ouest du 

territoire. 150 emplois sont à la clé (lire en page 8). Avant 

cela, le 11 octobre, Coriolis Service, le spécialiste de la re-

lation client, confirmait le choix d’Angers pour 

ouvrir, dès début 2019, son nouveau centre 

de contact accompagné de “la création de 

300 emplois d’ici au printemps 2019”. Coriolis 

s’installera rue du Château-d’Orgemont,  à la 

Roseraie, dans le même bâtiment que le leader 

européen des alarmes connectées Verisure. En 

janvier, cette enseigne y lancera en effet un 

nouveau centre de télésurveillance, le 3e en 

France, où on pourra compter “une centaine de 

collaborateurs dès la fin 2019”, avec la pers-

pective d’atteindre les 500 emplois à terme. 

Avant l’été déjà, les Angevins avaient senti les 

planètes s’aligner dans un contexte national de 

reprise économique. Début juin, le Néerlandais 

Action – leader sur le marché du discount non 

alimentaire – dévoilait la construction d’une 

plateforme logistique de 56 000 m2 à l’entrée 

Est d’Angers, en bordure de l’autoroute, pour 

accompagner le déploiement de ses boutiques 

dans le Grand Ouest. 550 emplois minimum y 

seront créés courant 2020.

Logistique et centre relation client
La logistique, les centres de contact : des sec-

teurs pour lesquels Angers et son territoire 

sont particulièrement bien référencés. La 

proximité avec Paris et les villes du Grand 

Ouest, le réseau autoroutier, l’adéquation de 

la main-d’œuvre et l’accompagnement dé-

ployé par Aldev, l’agence de développement 

économique d’Angers Loire Métropole, ont 

permis au territoire de décrocher ces contrats au béné-

fice de l’emploi. “On en parle moins mais les entreprises 

endogènes participent largement à cette croissance sur 

notre territoire”, précise Jean-Pierre Bernheim, vice-pré-

sident d’Angers Loire Métropole en charge de l’Emploi et 

du développement économique. Et ce n’est pas tout. “Les 

chantiers décidés par Angers Loire Métropole comme le 

tramway, la rénovation urbaine entre autres, mais aussi 

par le CHU, l’Université, les bailleurs sociaux et les acteurs 

privés, feront de notre agglomération un grand pour-

voyeur d’emplois dans le BTP au moins jusqu’en 2022 

(lire en page 9). Les efforts fournis pour faire rayonner 

notre territoire portent leurs fruits. Angers est devenue 

plus attractive, c’est indéniable.” Q

Emploi,
une année 
record
Action, Verisure, Coriolis, Leroy 
Merlin…, depuis le début de 
l’année, l’annonce de la création 
de plus de 1 500 emplois par 
des entreprises extérieures au 
territoire confirme le dynamisme 
et l’attractivité retrouvés du bassin 
angevin. Une croissance à laquelle 
participent aussi largement les 
entreprises déjà présentes. 
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La MAIF a ouvert cet été un centre de relation client dans l’immeuble Quatuor 3  
de Cours Saint-Laud avec 60 emplois à la clé (ci-dessus). Pour permettre aux habitants 

et demandeurs d’emploi de profiter de ces créations d’emploi en cours ou à venir, Angers 
Loire Métropole, en lien avec Pôle Emploi, développe des journées de découverte des 

métiers en tension et des jobdatings, comme récemment à la Roseraie (ci-dessous). 
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Gwénaëlle Maillard-Pilon, 
nouvelle directrice de Pôle 

Emploi Maine-et-Loire. 

Logistique : Leroy Merlin annonce 150 emplois

A
près Action en juin, Leroy 

Merlin annonce à son tour 

l’implantation, à Angers, 

de sa plateforme logistique 

Grand Ouest. Celle-ci sera 

opérationnelle début 2019 et permet-

tra l’approvisionnement d’une trentaine 

de magasins. Choisie pour son position-

nement géographique, Angers a abattu 

une autre carte maîtresse. Celle du hub 

logistique de grande envergure que l’in-

vestisseur Stam Europe fait actuelle-

ment construire par PRD, le spécialiste 

français de l’immobilier logistique. Situé 

sur la zone de l’Atlantique, à Saint-Jean-

de-Linières et à Saint-Léger-des-Bois, le 

bâtiment s’étend sur 42 000 m2 et dispose 

de 48 quais. Il a la particularité d’avoir 

été construit “en blanc”, c’est à dire avant 

toute commercialisation, et en dehors 

de la grande “dorsale logistique” de 

Strasbourg - Lille - Paris - Lyon - Marseille. 

“Ce bâtiment répond à nos besoins et nous 

permet de démarrer l’activité dès le début 

de l’année prochaine”, explique Olivier 

Vasseur, directeur des opérations logis-

tiques de Leroy Merlin France. “L’arrivée 

de Leroy Merlin s’inscrit dans la forte 

dynamique de développement écono-

mique qui conforte encore un peu plus 

la position stratégique d’Angers comme 

carrefour du Grand Ouest et de site  

logistique de tout premier ordre”, salue 

le président Christophe Béchu. 

Pour faire fonctionner la nouvelle plate-

forme, Leroy Merlin confiera la gestion 

du site à XPO Logistics. 150 emplois sont 

prévus dans les trois ans dont 115 créa-

tions nettes. 35 employés proviendront 

de la plateforme XPO située à Chemillé-

en-Anjou et dont l’activité sera réinté-

grée au nouveau site. Q�

Emplois francs : “Un coup de pouce aux CDI”
Testé sur le bassin d’Angers depuis avril, 

le dispositif des emplois francs permet aux 

employeurs de recevoir une aide de l’État 

pour l’embauche d’un demandeur d’emploi 

résidant dans un quartier prioritaire. C’est 

la seule condition posée par ce nouveau 

type de contrat, destiné à 

juguler le chômage dans les 

quartiers et à lutter contre 

la discrimination à l’em-

bauche. Aucun autre critère 

n’entre en ligne de compte . 

Cette aide atteint 15 000 euros pour un 

recrutement en CDI ou 5 000 euros pour un 

CDD. Elle pourrait concerner 4 800 deman-

deurs d’emploi des quartiers prioritaires 

d’Angers et de Trélazé. 

Mi-octobre, près de 140 contrats étaient 

signés. “Des résultats assez comparables 

aux six autres territoires pilotes en France, 

note Gwénaëlle Maillard-Pilon, directrice de 

Pôle Emploi. Il faut encore faire connaître 

ce dispositif et revenir sur quelques idées 

reçues : l’emploi franc s’adresse à toutes 

les entreprises, où qu’elles soient sur le 

territoire. Cette aide permet à l’employeur 

de s’engager plus facile-

ment sur un CDI sans pas-

ser par l’étape CDD. Pour 

anticiper les besoins en 

recrutement, nous accom-

pagnons les entreprises qui 

ont annoncé leur installation prochaine. Les 

emplois francs les intéressent. Nous nous 

sommes engagés auprès de Verisure pour 

leur permettre de recruter 20 % de leur effec-

tif dans les quartiers sensibles.” Un intérêt 

partagé par Coriolis qui ouvrira son centre 

relation client début 2019 à Angers et qui a 

commencé sa campagne de recrutement. Q�

Leroy Merlin installera sa plateforme logistique Grand Ouest dans le hub de 42 000 m2, en cours de construction à l’ouest d’Angers. 
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de 140 contrats  
d’emplois francs 

déjà signés.”
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Le président Christophe Béchu a rencontré 
les acteurs du BTP le 2 octobre.

 \ L’année 2018 s’annonce comme  
une année record pour l’emploi ? 
Dans un contexte général de reprise, c’est le 

résultat indéniable d’un dynamisme et d’une 

attractivité retrouvés pour Angers et d’une 

méthode proactive développée par notre agence 

de développement économique, Aldev. La première 

bonne nouvelle est toutefois de constater que 

le principal facteur de croissance provient des 

entreprises déjà présentes sur notre territoire. 

Je pense, pour ne citer qu’eux, au liquoriste Giffard, 

qui a construit sa nouvelle unité de production et 

recruté à cette occasion, ou à Intercosmétiques qui, 

en déménageant, a pu enclencher une nouvelle 

étape dans son développement. Ce sont aussi plus 

de 500 entreprises accompagnées chaque année 

sans oublier toutes celles qui travaillent sur notre 

territoire et poursuivent leur développement.  

 \ Cours Saint-Laud en est un autre exemple ? 
95 % des surfaces livrées en 2018 sont occupés,  

ce qui représente un potentiel de 1 200 emplois 

dont 400 pour la Caisse des dépôts et consignations. 

Sur les 800 autres emplois, 60 % sont des créations 

dont 35 % par des entreprises déjà présentes sur le 

territoire et 25 % par des entreprises extérieures. 

 \ Comment une collectivité peut 
concrètement soutenir l’emploi ? 
Une collectivité ne crée pas l’emploi mais y 

participe en créant un environnement favorable 

au développement, puis en accompagnant les 

entreprises, leurs besoins et, aussi, en convainquant 

les investisseurs extérieurs à venir s’installer chez 

elle. Cette mission revient à Aldev, dont le travail 

revêt différentes formes, y compris sur le champ des 

ressources humaines. Quand nous affirmons qu’Angers 

s’engage pour l’emploi, cela correspond à une réalité 

qui intègre notre souhait d’aider les habitants à 

se saisir des nouvelles opportunités d’emplois. Q

angers.tagemploi.com

3 questions à...

Jean-Pierre 
Bernheim
Vice-président  
en charge de l’Emploi 
et du développement 
économique

34 Le nombre  

de plateformes 

de relation client 

présentes ou prêtes de l’être 

(en y intégrant Verisure  

et Coriolis) à Angers.  

En croissance constante 

depuis dix ans, ce secteur 

représente à ce jour plus  

de 2 000 emplois. 

2 500  

Le nombre 

d’emplois 

actuel dans plus 

de 60 entreprises 

spécialisées dans  

la logistique dans  

la métropole, en 2017.  

Ce secteur représente 

6 % de l’emploi total. 

1 500 Le nombre d’emplois annoncé depuis le 

début de l’année par des entreprises extérieures 

qui ont fait le choix de s’implanter à Angers comme 

Action (550 emplois), Verisure (500 emplois), Coriolis 

(300 emplois) et Leroy Merlin (150 emplois).

Le saviez-vous ?

Le BTP pourvoyeur 
d’emplois
Les chantiers, publics et privés, représenteront 

2 118 équivalents temps plein dans le secteur du bâtiment 

et des travaux publics (BTP) en 2019, soit 800 nouveaux 

emplois environ. Ce chiffre, c’est une étude prospective 

qui le donne. Elle a permis de recenser les 150 chantiers 

décidés à ce jour et de les traduire en nombre d’emplois, 

jusqu’en 2022, allant même jusqu’à en cibler la typologie. 

En lissant les besoins, 7 à 800 emplois nouveaux seront 

ainsi nécessaires en moyenne chaque année. Les chantiers 

correspondront à un investissement de 919 millions 

d’euros. Ils iront de la construction du boulodrome 

à la Baumette aux opérations d’envergure (tramway, 

rénovation urbaine, “Imagine Angers”), en passant par 

les projets inscrits au contrat de plan État-Région, ceux 

des bailleurs sociaux, du CHU, etc. Cette démarche 

d’Angers Loire Métropole et de la Direction régionale du 

travail et de l’emploi (Direccte) associe Pôle Emploi, l’Afpa, 

les fédérations professionnelles du BTP et va se poursuivre 

pour affiner les besoins en main d’œuvre et sensibiliser 

les habitants à ces métiers.
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Ils ravivent la Flamme du 
Quarante et un jeunes adultes 

de l’agglomération vont se 
relayer du 8 au 10 novembre 

pour porter la Flamme du 
Souvenir, entre l’Arc de 

Triomphe, à Paris, et Angers. 
Organisé à l’initiative d’Angers 

Loire Métropole, le Relais de  
la Mémoire 1918-2018, inédit 

en France, clôturera  
les commémorations  

du centenaire de la Première 
Guerre mondiale. 

I
ls s’appellent Yannis, Samuel, Steeve, 

Margot, Marie, Laure, Edgar… Ils 

seront quarante et un, âgés de 18 à 

25 ans, à prendre le départ du Relais 

de la Mémoire 1918-2018, à Paris 

dans la soirée du 8 novembre, devant 

la tombe du Soldat inconnu, au pied de 

l’Arc de Triomphe. Inédit, ce relais aura 

pour objectif de faire venir la Flamme du 

Souvenir par relais pédestre jusqu’à Angers. 

L’arrivée des jeunes coureurs est prévue 

le samedi 10 novembre, place Leclerc,

à 18 h. Les relayeurs, représentant chacun 

une commune ou une commune déléguée 

de l’agglomération, remettront alors la 

Flamme à “leur” maire pour qu’à son tour, 

celui-ci puisse la rapporter le lendemain, 

lors des commémorations du 11 novembre. 

À Angers, cette 

cérémonie se déroulera 

en présence des 

anciens combattants, 

des porte-drapeaux, 

du 6e RG et des élèves 

des Arts-et-Métiers qui 

constitueront une haie 

d’honneur à l’arrivée 

des coureurs, avenue 

du 11-Novembre.

“C’est une manière 

différente et inédite de mobiliser et 

sensibiliser au devoir de mémoire et de 

permettre à des jeunes adultes d’aujourd’hui, 

issus de la société civile, de s’engager comme 

ceux de 14-18 l’ont fait pour leur pays, note 

Karine Engel, élue communautaire à l’origine 

de ce projet sans précédent avec Hervé 

Racat, membre de l’association 14-18. 

Cet événement est labellisé par le programme 

officiel des cérémonies du centenaire de la 

fin de la Première Guerre mondiale. Pour 

Angers et son territoire, ce sera l’occasion 

de rendre hommage aux 90 000 Angevins 

engagés dans ce conflit mondial et aux 

2 500 qui n’en sont pas revenus.” 

Se relayer de jour comme de nuit
Le Relais de la Mémoire donnera 

lieu à 38 passages de relais et à des 

cérémonies dans une dizaine de communes 

traversées comme Rambouillet, Nogent-le-

Phaye, Saumeray, Yèvres, Vibraye, Bouloire, 

La Flèche, Durtal, Soulaire-et-Bourg, Montreuil-

Juigné, Le Plessis-Macé… “Beaucoup nous 

accueilleront avec un petit déjeuner, un café, 

un repas du soir ou une collation”, poursuit 

l’élue. Concernant les jeunes Angevins, 

ils courront par équipe de trois, 10 km 

chacun, ceci à plusieurs reprises tout au 

long du parcours, de jour comme de nuit. 

41
jeunes adultes engagés 
pour représenter 
les 41 communes et 
communes déléguées 
de l’agglomération
et se relayer durant 
ce Relais de la 
Mémoire 1918-2018

350
kilomètres parcourus 
par les coureurs 
en 48 heures

59
communes et 
6 départements 
seront traversés du 
8 au 10 novembre

10
communes, en chemin, 
organiseront des 
cérémonies pendant 
le passage de la Flamme

Karine Engel, adjointe 
au maire d’Angers.
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 L'événement



Souvenir

 \Margot, pourquoi vous engagez-vous 
dans un tel défi sportif ? 
Ce n’est pas un défi sportif comme les autres. 

Je prends ça comme une obligation morale en 

mémoire de ceux qui ont combattu pendant la 

guerre 14-18. Ce relais va incarner des valeurs 

qui sont déjà les miennes, comme la solidarité 

et l’engagement. Il se trouve que je travaille 

dans le civil pour le ministère des Armées et que 

je suis boxeuse semi-professionnelle. Je cours 

déjà près de 40 km chaque semaine. Pendant 

ce relais, et bien qu’Angevine, j’aurai l’honneur 

de représenter la commune de Savennières. 

 \ Suivez-vous un entraînement particulier 
avec les autres relayeurs ? 
Notre coach, Tarik Bouzid, nous a rassemblés au lac 

de Maine pour constituer les trinômes. Nous nous 

sommes entraînés à courir avec la Flamme que nous 

porterons à tour de rôle. Elle pèse 400 grammes. 

Nous sommes tous déjà très sportifs et partageons 

la même envie. Côté entraînement, nous avons couru 

tous ensemble à Angers, à l’occasion d’Octobre rose, 

et à Corné pour la 1re édition de la course LA’titude.

 \ Avez-vous une idée précise de la manière dont 
vont se dérouler les relais pendant ces 48 heures ?
Une dizaine de communes nous accueillera pour 

nous restaurer ou à l’occasion d’une petite cérémonie, 

mais globalement, c’est plutôt l’aventure. Ce n’est 

pas une compétition. L’idée est donc bien de tous 

arriver ensemble à Angers avec la Flamme, de 

partager une belle aventure humaine et, surtout, 

de nous soutenir tout au long du parcours. Q

Interview
Margot Lafon
24 ans, Angers
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Cette “expérience humaine et sportive 

tout à fait unique” donne lieu à quelques 

tests et courses, placés sous les conseils 

avisés du coach Tarik Bouzid, sportif 

de haut niveau et ancien légionnaire, 

sept fois champion de France du 

10 km sur route et champion militaire 

du semi-marathon. “C’est une course 

relais qui nous parle d’histoire et de 

la France, c’est tout naturel pour moi 

citoyen, Angevin et ancien militaire 

pendant 18 ans de porter ce flambeau 

avec les jeunes”, témoigne-t-il. QTarik Bouzid.
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Arrivée à Angers  
le 10 novembre à 18 h 
Prélevée sous l’Arc de Triomphe, la Flamme fera son entrée dans le 

département par Durtal le samedi 10 novembre, vers cinq heures 

du matin. Elle sera alors remise symboliquement au président des 

maires du Maine-et-Loire. Une étape sera effectuée au château 

du Plessis-Macé entre 12 h et 13 h. Quant à l’arrivée à Angers, elle 

se fera à 18 h par l’avenue du 11-Novembre. Les Angevins qui le 

souhaitent pourront encourager les relayeurs sur le bord de la 

route pour les tout derniers kilomètres, de l’avenue René-Gasnier, 

en passant par le boulevard Albert-Camus, la rue de la Meignanne, 

le boulevard Descazeaux, la place de la Laiterie, la rue Beaurepaire, 

le Pont de Verdun, la rue Beaudrière, la rue de l’Aiguillerie, la place 

Sainte-Croix, la rue Toussaint, la place Kennedy, le boulevard du 

Roi-René, le boulevard Foch jusqu’à la place Leclerc. 



en bref

Le 1er décembre, la commune inaugure l’un des nouveaux rendez-vous de la saison culturelle, “Tous à la serre”. 
Organisée dans les Serres de Lece (chemin de la Chauvelais), cette journée proposera, de 10 h à 19h, un village 
des saveurs, mis en scène sur le thème de la fleur et du végétal. Ici, trois chefs cuisiniers, Jeoffray Godineau du 
restaurant “L’Orchidée”, Philippe Coco du bistrot angevin “Un chef en salle” et Camille Verheecke du “Pays des 
Gourmandises” livreront quelques-unes de leurs recettes (à 14 h, 16 h et 18 h). En marge de la gastronomie, “Tous 
en serre” battra aussi son plein côté spectacles. À l’affiche : “Brocaravane” (de 10 h 30 à 18 h 30) et “À la casserolle” 
(11 h et 19 h 30). En soirée enfin, à noter le concert festif et dansant funk, pop, rock et swing “Pop caravan”. Q

Réservations en mairie et au 02 41 66 75 52, 06 82 44 65 37. 
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Déchèteries 
HORAIRES D’HIVER  
DES DÉCHÈTERIES
À partir du 2 novembre 

et jusqu’au 31 mars, 

les déchèteries de 

l’agglomération seront 

ouvertes du lundi au 

vendredi, de 9 h à 12 h 

et de 14 h à 17 h, le 

samedi, de 9 h à 17 h et le 

dimanche, de 9 h à 12 h.

Commémoration
LA GRANDE GUERRE 
CÉLÉBRÉE
En marge du Relais de la 

Mémoire 1918-2018 (lire en 

p. 10 et 11), les communes 

de l’agglomération sont 

nombreuses à se mobiliser 

à l’occasion du centenaire 

de la fin de la Grande 

Guerre. Soirées cinéma, 

expositions, conférences, 

en tout, une quarantaine 

d’événements à découvrir 

en détails dans la rubrique 

actualités sur www.angers.fr 

Saint-Barthélemy-
d’Anjou

REPAIR’CAFÉ 
Organisés tous les deux 

mois, les prochains 

Repair’Café se tiendront 

de 9 h 30 à 12 h 30,

au CCAS, salle Pierre-

Rabhi, les 17 novembre 

et 12 janvier 2019. 

Le domaine de Pignerolle se dotera-

t-il d’un mémorial à la mémoire de 

la Seconde Guerre mondiale et de la 

construction européenne ? Le public 

pourra-t-il bientôt visiter le bunker 

amiral et céder à la curiosité qu’inspire 

ce monument ? C’est le souhait de 

l’association Mémorial des bunkers 

de Pignerolle. Chaque dimanche, 

ils sont quelques-uns à se relayer 

bénévolement pour raconter l’histoire 

de Pignerolle qui, d’une manière 

indéniable, a souvent eu rendez-

vous avec la grande Histoire. En avril 

1939, le gouvernement polonais en 

exil s’y installe ; six mois plus tard, les 

Allemands arrivent avec 600 ouvriers 

pour construire dix bunkers et une 

trentaine de baraquements pour 

y loger un millier d’hommes. C’est 

depuis Pignerolle et son bunker 

amiral aussi que le commandant Karl 

Dönitz dirige la flotte des U-Boats, 

essentiellement composée de sous-

marins, et notamment la célèbre 

Bataille de l’Atlantique. En 1958, le 

ministère de la Défense met la main 

sur le bunker pour en faire un abri 

anti-atomique destiné à protéger le 

président De Gaulle. “Quand je raconte 

cette histoire aux visiteurs, beaucoup 

sont étonnés de n’en rien savoir. 

L’histoire du domaine se prolonge 

jusqu’aux années 60 avec le départ des 

dernières familles logées, dès l’après-

guerre, dans la cité d’urgence”, souligne 

le président Christophe Marquet, 

passionné d’histoire et qui aurait à 

cœur de pouvoir la partager davantage.

“3 000 visiteurs ont participé aux 

dernières Journées du patrimoine et 

nombreux étaient d’accord pour dire 

qu’il y a quelque chose à exploiter 

ici, au nom de l’intérêt général.” Q

Saint-Barthélemy-d’Anjou

Pignerolle, un site de mémoire

“Pignerolle est un site d’intérêt général”, assure Christophe Marquet,  
le président de l’association Mémorial des bunkers de Pignerolle
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“Tous à la serre”, gastronomie et spectacles
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 communes métropole

Les alpagas de Xavier Matton à découvrir lors  
de l’opération Bienvenue à la ferme, les 17 et 18 novembre. 

La Meignanne

Bienvenue à la ferme 
des alpagas
À la ferme de Xavier Matton, ce ne sont pas les habituels moutons 

et vaches qui paissent dans les champs, mais de jolis animaux 

au long cou et au pelage très doux : des alpagas. Tombé sous le 

charme de ces animaux, il en élève aujourd’hui une soixantaine 

dans son exploitation de La Meignanne. “Nous avons trois activités, 

explique-t-il. Nous transformons la laine des alpagas, qui est de 

très grande qualité et très chaude, pour en faire des vêtements 

que nous vendons à la boutique de la ferme ou au marché de 

Noël. Nous vendons aussi des alpagas à des particuliers ou à 

des professionnels et enfin nous faisons des visites guidées 

familiales et de groupe.” C’est ainsi que Planète Alpaga participera 

à l’opération Bienvenue à la ferme en ouvrant ses portes les 

17 et 18 novembre, de 10 h à 12 h 30 et de 14 h à 18 h 30. “Nous 

prévoyons des visites, des ateliers de démonstration de métier à 

tisser, une exposition, des tours dans les champs à dos d’âne avec 

l’asinerie du Dolmen et une tombola.” Sur place également, produits 

locaux, cosmétiques au lait d’ânesse et petite restauration. Q

www.elevage-alpaga.com, 06 77 22 14 89.

 \ Vous préparez un grand 
spectacle. De quoi parle-t-il ?
Il s’agit d’une fresque théâtrale 

intitulée Mon village, au fil de l’eau, 

au fil du temps. Nous racontons, 

en six tableaux, plusieurs grands 

faits marquants de la commune 

depuis l’époque des Romains jusqu’à 

nos jours. Parmi les personnages, 

on croise le seigneur Foulques de 

Quatrebarbes au 12e siècle, le faux 

saunier Jean Rousseau au temps

de Louis XVI et, plus récemment,

les ouvriers de l’usine des Tréfileries.

 \ Qui participe à ce spectacle ?
À l’union montreuillaise d’associations 

culturelles (UMAC), nous y travaillons 

depuis près d’un an. C’est une 

œuvre collective, avec les quatre 

autres metteurs en scène bien sûr, 

mais aussi avec tous les comédiens, 

les figurants, les costumiers, les 

musiciens, les décorateurs, les jeunes 

de l’Espace jeunesse… Ce projet 

réunit des gens de 4 à 98 ans !

 \ À quoi doivent s’attendre 
les spectateurs ?
Il y aura des dizaines de comédiens, 

répartis entre les six tableaux 

historiques, d’une durée d’une 

vingtaine de minutes chacun, et 

des petites saynètes intermèdes 

permettant de faire les transitions 

entre les différentes périodes. Cela 

devrait plaire à tous les amateurs 

de théâtre et d’histoire. Q

Les 16, 17, 19 et 20 novembre, 
à 20 h 15 ; le 18 novembre à 15 h 30. 
Salle Jacques-Brel. Gratuit, sur 
réservations au 02 41 42 38 32 
ou annickmichel4@wanadoo.fr

interview

Guy Moget  
co-metteur  
en scène

Montreuil-Juigné
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Saint-Sylvain-d’Anjou (Verrières-en-Anjou)

Conserver une âme  
de village

Repères

tous types avec des maisons et 

des appartements en location ou 

à l’acquisition pour favoriser la 

mixité sociale. “Contrairement à ce 

que l’on pourrait penser, le nombre 

d’habitants n’augmente pas pour 

autant, indique le maire. Cela nous 

permet simplement de renouveler la 

population, qui avait connu une forte 

croissance avec l’arrivée de familles 

au milieu des années 1990, dont 

les enfants sont désormais partis.” 

L’essentiel pour conserver un niveau 

de services et continuer à attirer 

de nouveaux habitants. Sans pour 

autant perdre son âme de village. Q

À 
la faveur de la création 

de la commune nouvelle 

de Verrières-en-Anjou, 

le destin de Saint-

Sylvain-d’Anjou est 

désormais étroitement lié à celui de 

sa voisine Pellouailles-les-Vignes. 

Mais pour le maire de Saint-Sylvain 

et de Verrières, François Gernigon, les 

deux communes peuvent collaborer 

et se construire parallèlement sans 

pour autant perdre leur âme de petit 

bourg. “J’aimerais que les habitants 

restent acteurs de leur village et ne 

deviennent pas des consommateurs 

des services offerts.” C’est dans cet 

esprit que la commune a lancé le 

projet Réflexion Verrières 2030, qui 

réunit des élus des commissions 

municipales, des habitants et des 

agents de la collectivité. “L’idée 

est d’élaborer ensemble un projet 

de vie des communes, autour de 

thématiques comme la petite enfance, 

le vieillissement, le sport… Dans un 

premier temps, nous allons analyser 

les idées issues des premières 

réunions, les hiérarchiser, puis on les 

traduira en moyens nécessaires et en 

besoin d’infrastructures.”  

Le résultat de la réflexion sera 

présenté aux habitants début 2019.

Même si tous les projets sont 

désormais réfléchis à l’échelle de la 

commune nouvelle et que le trait 

d’union géographique entre les deux 

villages se dessine doucement du 

côté de la nouvelle piste d’athlétisme 

Marie-Josée Pérec – d’où l’on aperçoit 

Pellouailles –, chacune des communes 

continue à se développer de son côté.  

À Saint-Sylvain, le tout nouveau 

quartier du Chêne-Vert entre 

dans sa deuxième tranche, sur 

quatre. Sur 50 hectares, chaque 

tranche d’urbanisation accueille 

200 nouveaux logements, de 

François Gernigon, maire de Saint-Sylvain-
d’Anjou et de Verrières-en-Anjou.

Le château à motte, construit il y a 35 ans.

Le parc André-Delibes et son chateau à motte appelés  
à devenir des sites de plus en plus touristiques. 

POPULATION : 4 800 habitants 

SITUATION : 15 min  

au nord-est d’Angers 

À DÉCOUVRIR : le verger de 

sauvegarde, le château à motte 

et le parc André-Delibes, le golf

SITE INTERNET :  

www.ville-saint-sylvain-anjou.fr

FAIRE DU CHÂTEAU À MOTTE  

UN LIEU TOURISTIQUE

Construit il y a 35 ans, le château 

à motte de Saint-Sylvain n’a pas 

toujours été simple à visiter. La 

commune a décidé de l’ouvrir de 

plus en plus au public. Ainsi, avec 

une ouverture six mois de l’année 

et un programme d’activités, 

d’ateliers et d’animations 

plus fourni, le château devrait 

rapidement devenir un lieu 

touristique plus fréquenté. 
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Un mois tout juste avant le réveillon, Soleils d’hiver est de retour à Angers. Le coup d’envoi des illuminations sera donné 
le 24 novembre, depuis le château d’Angers, où un spectacle de fauconnerie sera proposé par la Cie les Ailes de l’Urga. Les 
chalets du marché de Noël ouvriront quant à eux le 1er décembre, jour d’arrivée du Père Noël, prévue en parachute au jardin 
du Mail, à 16 h. Au programme également de ce mois de fête : une nouveauté puisque la patinoire éphémère, installée place 
Lorraine, proposera aux patineurs de s’exercer sur de la vraie glace, mais aussi manèges, grande roue, animations autour du 
patrimoine, ateliers du Père Noël, expo au Grand-Théâtre, Noël solidaire, marché aux sapins, marché des créateurs à l’Hôtel 
d’Anjou… Des services seront également proposés pour faciliter le confort d’achat et l’accès au centre-ville. 
www.angers.fr/soleilsdhiver

Toutes les sorties sur
 angers.fr/agenda 

LA MAGIE DE NOËL 
BIENTÔT DE RETOUR
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www.salon-cheval-angers.com

D
es

ig
n 

N
os

od
a/

 iF
ot

ol
ia

.c
om

 /
 k

w
ad

ra
t7

0

9-10-11 novembre 2018
Parc des Expositions

cheval
Salon du

Angers

3
ème

Un événement Avec le soutien de

NOU
VEAU

NOCTURNE ! Vendredi 9 nov. 
Démonstrations de Champions 
du Monde de Voltige !
Soirée festive jusqu’à 22 h


